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«Ma mére maimait. Plus que
cela, je pourrais dire quema
mere maimait follement.»
L'amour fou d’une mere
pour son fils est gage de
bons romans, c’est le cas en-
core une fois, méme s’il
s’agit surtout de 'amour fou
d’'un gar¢con pour sa mere



disparue lorsqu’il avait sept
ans, a Buenos Aires, dans les
années 70. Uenfant devenu
grand se souvient de leur vie
de couple, sans pere. L'écri-
ture est nerveuse; tout indi-
que qu’ils vivaient un cau-
chemar. Avant méme de
disparaitre, la mere était l1a
et pas la. Elle sortait en ur-
gence apres avoir enfermé
son fil, puis rentrait les yeux
bouffis. Julidan Lopez, dont
c’est le premier roman, est
né en 1965 en Argentine. Il
regle leur compte a son pays
et a 'activisme politique:
«Iln’y a aucun homme nou-
veau revenant dentre les
morts. Ni a cette époque ni il
yadeux milleans. Ily a une
belle jeune femme perdue
pour toujours dans la peur et
un étre brisé qui senfonce et
ne peut distinguer quel est
son souvenir.» V. B.-L.



